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Livres

mystère de la mort de Jacqueline,

dont mes grands-parents ne

parlaient jamais».
Salutaire, l'écriture peut aider

à briser le silence, à sublimer les

non-dits, en y ajoutant la beauté

et la poésie. «Depuis toujours, le

silence est leur pain quotidien.
C'est une coutume en Suisse

dans les vieilles familles protestantes.

Il va de pair avec l'humilité,

le respect de la Loi et le sens

de l'économie. On ne parle
jamais à table, ni à l'école, ni à

l'église: tout ce qui est personnel
n'a jamais droit à la parole. Les

petits doutes ou les grandes

émotions, les haines d'un jour ou

d'un quart d'heure: cela n'a

simplement pas lieu.» Sous la plume
de Jean-Michel Olivier, quelques
destins ont retrouvé la parole...
En toute pudeur.

Catherine Prélaz

>>> L'Enfant secret, Jean-Michel

Olivier, Editions L'Age d'Homme

Création

Style
épistolaire

Depuis une quinzaine d'années,

le Prix International Jeunes

Auteurs a pour vocation

d'encourager la création littéraire,
dans tous les genres. La publication

de leur œuvre récompense
les lauréats. En 2003, le PUA a

consacré son concours au style
épistolaire. Une dizaine de jeunes

Suisses et Suissesses ont été

remarqués, dont Fanny
Wobmann, 18 ans, qui a remporté le

PUA 2003 pour L'Etre au Blanc.

«J'aurais dû t'écouter, dans ce

qui me semblait ta platitude et ta
banalité, mais j'ai été emportée...

trop loin, trop fort, trop vite
si j'avais pu... je t'aurais pris avec
moi, mais je sais bien que ce
n'est pas comme ça qu'on montre

aux gens qu'on les aime.»
>» La Lettre - Style épistolaire,
recueil de textes lauréats.
Editions de L'Hèbe/Editions Luc Pire.
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Sucre et bergamote
De la radio - et du théâtre -

à l'écriture, de Bergamote au

Palais de Sucre, Claude-lnga

Barbey nous conduit du rire

aux larmes. Sa plume se révèle

aussi expressive que sa voix, et

tout ce qu'elle grave sur le

papier laisse une cicatrice, la trace

d'une brûlure. A chaque fois

qu'elle parle de son livre, la

comédienne semble protéger l'é-

crivaine, et se défend d'avoir
commis un texte autobiographique.

Elle laisse à celles et

ceux qui la liront la liberté de

séparer le vrai de l'imaginaire...

Et la lucidité de savoir que
les chaos d'une vie ne sont
jamais que fiction. Sous un titre
de conte de fée évoquant un

monde fait de douceurs, Clau-

de-lnga Barbey nous fait marcher

dans les pas d'une enfance

massacrée, que la beauté

de l'écriture rend presque
supportable. «Je me souviens que
j'étais heureuse. J'aurais pu
errer dans ce théâtre toute ma

vie, vide et pleine à la fois.
J'étais heureuse... C'était exactement

comme lorsque je lis un
livre: je ne ressens aucune
hostilité, tout m'est familier sans

l'être encore, neuf et familier à

la fois. J'avais été heureuse

jusqu'à ce que les gens entrent...»

>)> Le Palais de Sucre,

Claude-lnga Barbey, éditions
d'autre part.

Claude-lnga BarbeyViKI

Le
Palais
de
sucre

Correspondance de César Roux

La publication de correspondances

permet de renouer avec

l'atmosphère d'une époque à

travers le quotidien de gens plus ou

moins célèbres. Sa notoriété, César

Roux l'a acquise dans le

domaine de la médecine, s'étant

promis de devenir un chirurgien
célèbre. De 1880 à 1884, ce jeune

garçon pauvre, mais ambitieux et

plein d'humour écrit à sa fiancée

Anna Bégoune, elle aussi étudiante

en médecine. Né à Mont-la-

Ville, fils d'instituteur, César Roux

voyage en Autriche, en Allemagne

pour parfaire sa formation, tandis

qu'Anna étudie à Berne. Un éloi-

gnement qui explique la centaine

de lettres envoyées par César. Les

doutes et les enthousiasmes du

jeune praticien y sont évoqués,
ainsi que le manque de l'aimée.

«Depuis hier, il fait si beau qu'il
me semble que c'est un péché de

rester comme cela éloignés l'un

de l'autre, quand nous pourrions

sans remords prélever tant d'heureux

moments sur nos études.»

> > > Un si petit homme - Lettres
à Anna Bégoune et à quelques
autres correspondants, Docteur
César Roux, Editions d'En Bas.

Vocation journaliste
«Ce qu'il y avait chez lui

d'attachant et de déconcertant
parfois, c'était la richesse complexe
de sa personnalité, la diversité
de ses dons, de ses passions, de

ses interventions. Dans sa vie, il

a beaucoup donné, il s'est beaucoup

donné.» Dans Vocation

journaliste - Trajectoire de Claude

Richoz, Alfred Berchtold rend

un hommage admiratif à celui

qui fut un homme de médias et
de culture à une époque où les

lettres et la presse partageaient
de belles affinités. «A son propos,

on ne parlera pas de vocation

tardive: dès l'âge de douze

ans, il faisait son petit journal
personnel, et, à dix-sept ans, une
feuille mensuelle pour les jeunes
de son quartier.» D'un journal à

l'autre, «en 1960, Claude Richoz

montait à bord de La Suisse pour
un périple de vingt-cinq ans.»

Cet humaniste a marqué la riche

histoire d'un journal aujourd'hui

disparu. On n'oubliera pas ses

Raccourcis quotidiens, dont un

que cite Alfred Berchtold: «Ô

lecteur, ô lectrice, si je pouvais
d'une ligne, d'un mot et même

d'un silence, vous assurer que
vous n'êtes pas seul, je n'aurais

pas occupé en vain ce petit
rectangle de papier.»

»> Vocation journaliste -
Trajectoire de Claude Richoz, Alfred

Berchtold, chez Georg Editeur.
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